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ttoies scir les

l^evelaiears cRimiQaes
(hydroquinone et amidol)

par H. Reeb.

*«

I

II y a quelques annees, comme suite ä mes recherches

sur les revelateurs, j'ai publie une petite brochure: Etude
sur I'hydroquinone 1.

A cette epoque, j'etais surtout preoccupe de determiner
les conditions dans lesquelles il faut se placer pour donner
ä un revelateur son maximum d'energie en meme temps
que la meilleure conservation.

Pour cela, j'ai imagine une methode extremement simple
et qui peut s'appliquer ä n'importe quel revelateur. Elle
consiste en substance ä:

i° Determiner le pouvoir reducteur du revelateur rap-
porte ä un gramme de nitrate d'argent; c'est-ä-dire determiner

la quantite necessaire et süffisante de revelateur

pour reduire ä l'etat metallique la totalite de l'argent
contenu dans un gramme de nitrate.

AgO -|- hydroquinone Ag + hydroquinone oxyde.

1 Voir aussi Bulletin de la Societc fran$aise de Photographie, annee 1890, pages
259 et suivantes.
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2° En deduire la quantite chimiquement äquivalente d'un
alcali quelconque, cette quantite devant etre egalement la

quantite maxima ä associer au revelateur pour lui donner

son maximum d'energie.

AgO, AzO5 + hydroquinone + KO Ag + hydroquinone oxyde -|- KO AzO6.

OU

AgBr + hydroquinone + KO Ag + hydroquinone oxyde + K Br.

3° Determiner experimentalement la quantite necessaire
de sulfite pour garantir la bonne conservation du bain.

J'ai dresse alors un tableau de nombres proportionnels
dont voici les plus essentiels:

Nitrate d'argent i gramme Hydroquinone.
Potasse caustique

ou Soude caustique
ou Carbonate de potasse
ou Carbonate de soude

0,08 gr.
o,33
0,2353 „
0,4064 „
0,8415 „

II

Depuis, j'ai eu 1'occasion de faire des constatations
interessantes sur l'emploi des alcalis. J'ai remarque, en effet,

que, si les chiffres du tableau sont exacts, en ce qui con-

cerne les alcalis caustiques, ils sont souvent trop faibles

en ce qui concerne les carbonates, dont la dose peut quel-
quefois aller jusqu'au double.

En effet, par suite du developpement avec un carbonate,
il se produit de l'acide carbonique.

AgBr + hydroquinone KO CO2 Ag + hydroquinone oxyde + KBr -f CO2.

Cet acide carbonique, au lieu de se degager, se combine

sur place avec le carbonate non encore decompose et le
transforme en bicarbonate; de sorte que la moitie du
carbonate sera transforme en bicarbonate, alors que l'autre
moitie aura seule concouru au developpement.
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Ceci n'est pas un inconvenient si le revelateur continue
ä developper avec le bicarbonate ; mais, si son action se
ralentit ou meme s'arrete par ce fait, il y aura evidemment
lieu de doubler la dose primitive de carbonate.

Le meme raisonnement s'applique ä tous les sels

employes ä titre d'alcali : phosphates, sulfites, etc., etc.
II m'a done paru interessant de verifier directement

Taction developpatrice des bicarbonates, phosphates neu-
tres et acides, sulfites neutres et acides, etc., sur les reve-
lateurs.

Ill

Mes experiences ont porte sur Thydroquinone et
Tamidol, termes extremes de la serie des revelateurs orga-
niques.

Sans entrer dans les details, voici les resultats auxquels
je suis arrive :

L'hydroquinone developpe mal avec le bicarbonate de
soude. L'action est lente et la plaque se colore volontiers
en jaune. J'en conclus qu'il ne faut pas compter sur le

bicarbonate, mais chercher ä realiser le developpement
uniquement aux depens du carbonate et, par consequent,
doubler les chiffres du tableau.

L'hydroquinone developpe mieux avec le phosphate de

soude, ä peine avec le phosphate acide. II developpe ä

peine ou pas avec le sulfite neutre, pas du tout avec le

bisulfite.
Les chiffres du tableau precedent peuvent done etre

avantageusement modifies et completes ainsi:

Pour hydroquinone il faut 0,08 ou 1 gr.
Lithine caustique 0,14118
Potasse „ 0,33 4,125
Soude „ 0,2353 2,941
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Carbonate de potasse
„ de soude

Borax
Phosphate trisodique.

„ disodique

„ monosodique
Bi-carbonate de soude
Sulfite de soude

0,4064 ä 0,8128 5,08 ä 10,16
0,8415 ä 1,6830 10,52 ä 21,04

1,1222 14,03
2,2353 ä 1,1176 27,941 ä 13,97
2,106 ä 4,212 26,325 ä 52,650

Ne developpe pas ou peu.
(0,4941) developpe mal (6,176)
0,7412 ä 1,4824 9,265 ä 18,530

Ne developpe pas ou peu.
Bisulfite de soude Ne developpe pas du tout.

L'amidol a un pouvoir reducteur moitie de celui de l'hy-
droquinone :

Nitrate d'argent 1 gramme amidol 0,16.

On pourra done, dans les formules precedentes, rempla-
cer 0,08 d'hydroquinone par 0,16 d'amidol.

Mais l'amidol, en presence de la plupart des alcalis

proprement dits, s'oxyde trop rapidement pour constituer
un revelateur pratique. Seul, le sulfite de soude, qui est en
m£me temps conservateur, est ä employer.

L'amidol agit d'ailleurs comme un acide energique. Le
melange des deux solutions, l'une d'amidol, 1'autre de

bicarbonate de soude, donne lieu ä un degagement tumul-
tueux d'acide carbonique, en meme temps l'amidol s'oxyde
et la liqueur se colore rapidement. La meme action se pro-
duit avec le sulfite de soude, mais beaucoup plus lentement.
On n'observe de degagement d'acide sulfureux que si l'amidol

est en grand exces; la liqueur ne s'oxyde que trds
lentement et reste longtemps incolore.

La proportion de sulfite ä associer ä l'amidol est donnee

par le tableau precedent. Elle serait:
Sulfite 9 gr. pour amidol 2 gr.

si l'amidol developpait avec le bisulfite de soude. Or, l'ex-
perience demontre qu'il ne developpe pas, ou avec une
extreme lenteur. II faudra done doubler la dose et prendre
pour:

Amidol 2 gr.
Sulfite de soude neutre crist. 18 gr.
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IV

D'apres ce qui precede, l'amidol constitue un developpa-
teur acide, tres actif avec le sulfite de soude neutre, tres
lent, ä peu pres inactif, avec le bisulfite.

Done, il est ä supposer que, par le melange des deux

/ Amidol 2 gr.i° Amido1 au max'mum Sulfite neutre de soude crist. 18 gr.d'activite. /
£au ^ ^
Amidol 2 gr.

2° Amidol au minimum \ Sulfite neutre de soude crist. 18 gr.
d'activite j Acide sulfurique 2 gr.

\ Eau 150 cc. P)

on pourra obtenir un bain ayant tous les degrer interme-

diaires d'activite, c'est-ä-dire approprie ä la nature du

cliche ä developper-
Au lieu de faire usage des deux solutions ci-dessus, je

trouve plus pratique d'adopter pour l'amidol la marche

classique du pyro-sulfite et carbonate. De meme qu'on
täte le cliche dans un bain inactif de pyro et de sulfite de

soude, de meme je täte le cliche dans un bain inactif d'amidol

et de bisulfite de soude.

De meme qu'avec le pyro on emploie une solution de

carbonate de soude, de meme avec l'amidol j'emploie la

m6me solution de carbonate de soude. Mais tandis qu'avec
le pyro-sulfite, le carbonate agit par lui-meme, avec l'amidol

bisulfite, il se transforme en sulfite et agit ä l'etat de

sulfite.

Voici d'ailleurs comment je conseille de proceder :

Comme le bisulfite de soude du commerce n'a pas une

1 C'est la quantite necessaire et süffisante pour decomposer 9 grammes de

sulfite, c'est-ä-dire transformer en bisulfite les 18 grammes de la formule.
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composition constante, je prepare de toutes pieces une
Solution de reserve titree de bisulfite de soude.

Solution bi-sulfitique 1 Eau 40 cc. ou 800 cc.
de reserve

* Sulfite neutre de soude crist.(') 9gr. ou 180 gr.
Faites dissoudre ä chaud et ajoutez apres refroidissement :

Eau 10 cc. ou 200 cc.
Acide sulfurique 1 cc. ou 20 cc.

pour obtenir un Total de 50CC. ou de 1 litre
dont 50 cc. renferment la quantite de bi-sulfite äquivalente ä 1 gramme
d'amidol.

Je plonge alors le cliche dans :

Eau 100 cc.
Solution bi-sulfitique 50 cc.

Amidol 1 gr.

pour le mouiller uniformement.

J'ajoute une solution de carbonate de soude ä 20 %»

avec les precautions d'usage, en attendant ä chaque nou-
velle addition 2 minutes environ pour juger de l'effet pro-
duit. Pour un cliche expose correctement, il faut environ 2
ä 3 cc. de carbonate pour amorcer le developpement
(apparition des grandes lumieres) et le terminer sans autre
addition en quelques heures (developpement lent), ou en

quelques minutes par de nouvelles additions de carbonate.

A mesure qu'on ajoute du carbonate, l'odeur piquante du
bain disparait, cela est evident. II y a une dose maxima de

carbonate qu'il est inutile de depasser; pour les proportions

de bisulfite que j'ai indiquees, eile est de 25 cc., qui
correspondent ä 5 grammes de carbonate.

Si Ton prefere employer la solution commerciale de

bisulfite de soude, on prendra:

1 On fera bien de s'assurer que le sulfite employe ne renferme pas trop de
carbonate et de le neutraliser avec du bisulfite commercial liquide jusqu'ä
cessation de coloration rose ä la phenolphtale'ine.

1904 14
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Eau
Bi-sulfite de soude, liquide du commerce
Amidol

150 cc.

5 ä 10 cc.
1 gr.

et carbonate de soude ä 20 °/0 en quantite süffisante.

Certains auteurs conseillent l'usage du bromure. Je n'ai

pas remarque que cette addition füt utile.
J'ai constate cependant que le bromure agit comme

retardateur tres puissant, au point de retarder la venue de

l'image, et son achievement par consequent, dans les

proportions de i ä 15.

Au point de vue de la purete de l'image, il me parait
inutile, etant donne que nous sommes en liqueur acide.

II ne faudrait pas croire pour cela que le fait de develop-

per en liqueur acide dispense d'aucune des precautions
habituelles pour eviter le voile que peut provoquer un
mauvais eclairage. II faudrait, pour qu'il en soit ainsi, que
le gelatino-bromure perdit sa sensibilite ä partir du moment
011 il est plonge dans le bisulfite.

Or, il n'en est rien, ainsi que le prouve la tres simple
experience suivante:

Une plaque säche est exposee au chässis-presse derriere
un cliche, le temps voulu pour produire une bonne image
latente: une autre plaque semblable, apres une immersion
d'une heure dans une solution de bisulfite de soude, est
mise en contact avec le meme cliche, prealablement gonfle
dans cette meme solution, puis expose le meme temps que
la premiere plaque.

Les deux sont alors developpees en meme temps dans

cette mfime solution acide, avec amidol et carbonate de

soude. Dans ces conditions, les grandes lumieres apparais-
sent en mfime temps et le developpement est termine en

m£me temps. Apres fixage, les deux images sont identi-

ques.
Par consequent, une plaque sensible ne perd rien de sa
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sensibilite par une simple immersion dans le bisulfite de

soude et conserve toute sa faculte de voiler.

Resume.

Les chiffres indiques autrefois comme quantites maximas
de carbonate alcalin ä employer avec l'hydroquinone sont

trop faibles et doivent etre augmentes conformement au

nouveau tableau.
L'amidol peut constituer un developpateur automatique

rapide avec le sulfite de soude neutre, ou un revelateur
elastique avec le sulfite acide.

Le developpement acide ä l'amidol ne permet nidement
la suppression de la lanterne rouge ou de tout autre eclai-

rage inactinique.
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